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E. GUYENOT

1885-1963

II y a un an, ou presque (20 mars 1963), que
mourut brutalement ä l'äge de 78 ans, Emile

Guyenot, professeur de Zoologie de 1918 ä 1960 ä

l'Universite de Geneve.

Ne en 1885 ä Lons-le-Saunier, petit-fils de

medecin et fils d'un magistrat de Besan^on,

Guyenot fut un naturaliste autodidacte remar-
quable. Des l'äge de 13 ans, pendant ses vacances,
il entreprend des etudes sur les Myriapodes, les

fossiles, les papilles des trompes des papillons, la vessie natatoire des poissons et

la digestion des larves de mouches, dans le laboratoire du professeur Charbonnel-
Sa'.le. II public sa premiere note ä 18 ans.

Apres avoir commence ses etudes de medecine ä Besan<;on, il les termine ä Paris

(these: « La vessie natatoire des Poissons). Chef d'un service de bacteriologie,
professeur de physiologie, redacteur d'un periodique: Biologica, Guyenot continue ä se

passionner pour la science vers laquelle l'attire Giard, en le nommant « Preparateur
ä l'Ecole des hautes etudes ». Dans ce laboratoire de l'Evolution des etres organises,
le jeune Guyenot mürit son esprit scientifique et philosophique ä la lumiere des apres
« controverses transformistes »: point capital qui lui permet de degager, avec la

clarte de l'esprit frangais, ce qu'il y avait de constructif ou de faible dans les theories

evolutionnistes du xixe siecle.

Assistant de Maurice Caullery, il entre en contact direct avec la faune marine
et devient plus tard sous-directeur de la Station de Zoologie maritime de Wimereux

(Boulogne): ceci permettra ä quinze generations de biologistes suisses de beneficier
de l'etude systematique et experimentale des animaux marins.

Sa these es-sciences (1909-1918), interrompue quatre ans par la guerre, est

monumentale: « Recherches experimentales sur la vie aseptique et le developpement d'un
organisme en fonction du milieu (Drosophila) ».

Des 1912, il obtient des mouches aseptiques, beaucoup plus viables que les specimens

contamines par d'innombrables micro-organismes, et ceci permet l'analyse
exacte des variations sur milieu synthetique defini auquel, mysterieusement, il faut
additionner une certaine substance X (complexe de vitamine B). Ainsi demontra-t-il
sa maitrise de bacteriologiste, de biochimiste avec comme but, l'analyse d'un concept
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philosophique: l'heredite des caracteres acquis. Ce fut pour lui le tournant crucial
de sa vie, et la decouverte de la non-heredite des caracteres acquis mais celle des

mutations fortuites. C'est Guyenot qui obtint la premiere mutation de la Drosophile,
malheureusement complexe. Aujourd'hui, la science annonce avec fracas la possibility
de cette vie aseptique chez les oiseaux et les mammiferes en ignorant son oeuvre

de precurseur.
La guerre le contraint ä des activites de medecin militaire et de chef de Service

de bacteriologie et de serotherapie (mise au point du serum antiviperin).
Revenu ä Paris et consterne par la destruction de ses elevages de Drosophiles,

Pappel de l'Universite de Geneve (sur la recommandation chaleureuse de Delage,
de Bataillon et de Caullery) le fait passer sans transition d'assistant au poste de pro-
fesseur, titulaire de la chaire de Zoologie generale. A Geneve, il fera beneficier
pendant quarante-deux ans (1918-1960) les volees successives des etudiants, de sa double

experience medicale et scientifique, et avant tout, de sa profonde culture d'humaniste,
de son incomparable eloquence de professeur et de son talent d'ecrivain, de l'origi-
nalite de sa pensee mürement meditee.

On a reproche ä Guyenot de ne pas enseigner la Zoologie Quelle erreur II a

revolutionne cet enseignement ä Geneve, comme l'a fait Baltzer ä Berne, en l'adaptant
ä la fois aux medecins et aux futurs biologistes, ce qui donnait une admirable base

propedeutique. Dans la suite, tres exigeant, il for9ait les biologistes ä se tremper
theoriquement et pratiquement dans les domaines de la systematique, de la

parasitology, de la Cytologie chromosomique, de revolution d'un groupe restreint. Aucun
de nous n'a pu se specialiser des l'abord ä outrance et tous, nous avons joui d'une
formation süre et tres polyvalente.

II crea des vocations, il enthousiasma d'innombrables eleves qui ne cesserent de

lui temoigner leur reconnaissance. Douze de ceux-ci firent de brillantes carrieres

universitaires, de Naville ä Kiortsis et Zalokar.
Huit directions de recherches principales ont ete abordees:

1. Vie aseptique de la Drosophile et de I'Anguillule du vinaigre.

2. Genetique et cytogenetique drosophilienne. Nombreuses etudes chromosomiques

sur Sporozoaires, Invertebres, Vertebres.

3. Premieres etudes au microscope electronique sur les chromosomes plumeux des

Batraciens.

4. Nombreuses etudes de parasitologie.

5. Action des rayons UV et X sur les gonocytes (castration embryonnaire) et sur la

mutabilite de la Drosophile.

6. Sexualite et intersexualite des Batraciens.

7. Endocrinologie des hormones gonadotropes, thyreotropes et corticotropes pre-
hypophysaires.
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8. Mais c'est dans le domaine de la regeneration qu'il a developpe le plus ses idees

en demontrant l'existence, chez l'aduite, comme chez l'embryon, de terri-
toires organoformatifs, ä potentialites specifiques, que les nerfs ne font que
stimuler et dont les capacites intrinseques de reaction decident de la mor-
phogenese realisee. Notion feconde et elargie ä bien d'autres domaines.

Nous lui devons le don le plus precieux de notre vie: une formation polyvalente
et cependant non superficielle, parce que non purement livresque, mais experimentale.

Createur des deux Stations de Zoologie experimentale, d'abord fort modeste,

mais efficace, au chemin Sautter — puis ä Malagnou, qu'il a pour ainsi dire bäties

lui-meme, parce que sachant tout faire et donnant l'exemple en toute chose. Les donations

Claraz et Rockfeiler n'ont ete que la juste recompense de sa valeur.

Titulaire de trois prix academiques franpais, du prix Benoit et du prix de Geneve,

Guyenot a toujours dedaigne les honneurs officiels, les congres, la vie mondaine. 11

aimait la peche, la peinture, les lectures et consacrait beaucoup de temps ä la

meditation: ceci lui valut l'amitie precieuse de Charles-Eugene Guye, de Leconte du Nouy,
de de Broglie, comme, auparavant et ä distance, celle de Thomas Hunt Morgan, un
solitaire et acharne travailleur comme lui.

En 1950, une delegation d'etudiants l'a appele «Ambassadeur de la pensee

fran<;aise » et il n'etait nul titre plus justifie et plus apprecie par ce grand professeur

que fut Emile Guyenot, et aussi par nous, ses collaborateurs et ses eleves.

Kitty Ponse.

CHARLES BAEHNI

1906-1964

Le 23 janvier 1964, ä Geneve, Charles Baehni

se voyait arrache ä ses travaux, subitement, dans

sa 58e annee. Ni l'activite feconde du savant, ni

l'apparente sante de I'homme n'annongaient une
fin si brutale, si prematuree. Charles Baehni laisse

une ceuvre scientifique importante. De plus, ses

vingt annees ä la direction des Conservatoire et

Jardin botaniques ont profondement et utilement
influence cette institution.

Charles Baehni est ne le 21 aoüt 1906, ä Geneve. II y fit toutes ses etudes, jus-
qu'au doctorat es sciences. Jeune etudiant, il fut l'assistant du professeur Andre, en
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